
 La petite enfance traverse une Grave Crise avec la dégradation des conditions de travail, le glisse-

ment de tâches, l’épuisement professionnel, le non-respect des taux d’encadrement et le manque de  

personnel. Ce manque est dû à une baisse d’attractivité, un trop grand nombre de départs, des difficultés 

de recrutement, des salaires insuffisants par rapport à l’augmentation des prix de l’énergie et des         

produits de la vie quotidienne. 

Malgré ces difficultés les professionnel.le.s restent très investis dans leur travail et s’impliquent chaque 

jour afin de maintenir la qualité d’accueil et de la prise en charge des enfants et de leurs familles. Le    

personnel de la petite enfance se remet quotidiennement en question et cherche sans cesse à évoluer sur 

ses pratiques. 

Durant la pandémie, les professionnel.le.s sont resté.e.s mobilisés pour accueillir tout d’abord les enfants 

des soignants et ensuite tous les autres avec des protocoles qui évoluaient sans cesse. Certains sont 

même allés travailler dans des EHPAD. 

À la suite de ces difficultés également rencontrées par les professionnel.le.s de santé travaillant à l’hôpital 

et travaillant dans la filière socio-éducative, le gouvernement a octroyé la prime Ségur d’un montant de  

189 euros net entre 2021 et 2022 à ces 2 filières.  

 

Nous voulons que la même reconnaissance soit accordée aux professionnel.le.s de la   

petite enfance, la Prime Ségur (189€ net par mois) ainsi que la                        

reconnaissance de la pénibilité en nous incluant dans la liste de la catégorie active. 

 

Le 13 septembre 2023 

Venez nombreux.ses  

Nous serons reçus par     

M. Antoine Guillou  

adjoint à la Maire de Paris 


